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Monsieur,. 

HAf~SBILLB, le 21 sept embre 1985 

NonsicV; Yves N!CHEL de PIIDutEJJON 
· 639 Corniche Hichol Pacha 

Tanmris 
83500 LA S!:1YN~ sun Hlfü 

Suite 11 notre conversat ion .. téléphonique, je· tiens par 
la présente à vous préc iser l' objet de mes recherches . Hai s , 
tout d ' abo rd, je tiens à vo us remercier d ' avance des réponses 
que vous voulez l1ic n· ~c donner d'après v.os tit r es de propriété. 

En · pré-retraite 1lcpuis l e 30 . 01.1981 et à moins de six 
mOis de 1ua ' retraite définitive (je s uis !lé le '.)Q.01..1921 à Av.i­
gn:on) ,. je cous acre ~110 partie ide 1nc s loisirs à des recherche s 
historiques (toujours les plus scabreuses) qui d'ailleurs ont 
toujours cHé mon "Violon ù 1 Ingres" depuis 1 1 8.c;e de Hl ans• d'une 
pnr"t ù celles concernant mes atcux , et d'nutre pa rt à celles de 
ma belle frunillc et Souvent .X d'autres pe r sonnes . 

· Par su ite <le Sln destruct ion par f nits ùe guer re (le 
chfttc au ile llurinnis près de S t-Hnrcc llin - I sàr e - appartena nt 
ô. nies beaux- parents ayant étô incemlié par l es Al l e1oancls en 19113 
avec tous leurs papiers de· !iunillc + un file de 2J ans déporté 
cil Allcmn:;;ne e t jo.mnis rC!,vcnu) ,. j 1 ai .eu lC!!J plus gramfos diîfi-

. cultés il 'refaire l'histoire cle ln 'ftunille de ma belle-mère Hme 
b:ruifc SAINT füiHY pgLLISSJ gJl n o'e Amé lie CAIIl.P. ,. Jtcnrcusement que 
le frère et la soeur ainé11 de cet'"'të""~c tl.Vftient consorvé 

. certains papiers de fn111ille a 11tllo ntiq11es et qu ' mt cousin gerIDnin 
ile 1:10. fmmne , llcr1u1r1l CAIIU~ , r.io los ,!l., •• m1. t.§~s· 

Jfo r •s l!lo 1 .nurcnr'CAIIU~ (1731-1000) 8° et dc1:nier 

1~~~~~1~n~' ~~~x~~1 ~~~.~Z~ 11~~~~ i~~~o~i·~~~! 0~~ ~!11~~~ 1 ~:~~ei~ fut 
ml!mc maire· en 17û0 . Il m•nit épo usCcn 1775 Alexandrine Victoil'o· 
d0 fî'BS PINJ!] du PLAN'l'Y (1 751-1811) ot pn• eut nu moins 5 enfants : 

1) 1-laric Victo i re CAilŒ , néo à 'f oulon l e 19,10.1775 & ItJ.orte 
à Livourn e ('fo scn11e ) le 5.02 .18112, snus postérité de son· JUari 
Joseph Paul Hil ai r e Claude GUIGOU , · o fficier clC mar i ne décédé ava nt 
e lle. · _ 

~) i'.u,,.,6nie Vict<d re :<] lisnlJcth CAmE, née à Toul on l e 31.12. 
1776 et décétléa célibatniro· i'1 Gé.fte nos (13) le U,11.1852. -· 

3) ClidrC! J!cn oréc {ltl t c Honorine) CAIIŒ , néo /1 'l.'oulan le 2. 10. 
177 !3 et llé cédéo vers 1357 à To11lo11 ou l a Scylt.C .( s on tostnme11t, 
joint 11 la présente, est claté tlc 'l' oulon du 7.011. 1857) veuve et 
sans postérit..é do François MILLB , tle la Seyne . C'ost elle qui a 

prnt,!r;~:~!11~!~v;0 :~:,/~!~~e1;0 ::~s nL;~:~:~ Î~i 2~-~~;~.~?so et (técé<lé 
en bas 3.e-e et cortninement avn.nt 1793. 

5) i~ouis J, aur.cnt CAiltB, n é i\ 'l.'ou lon le 19.0fi.1783 et <Hicétlé 
O. Gémenos le 3.09 •. 1 8 38. Ruiné comme toute sn fnndll c par la Jtévo­
lution, il sut se fai re une asse;r, jolie îortune ptu· le né i;oce (1 
J, ivournc, puis à Trieste et enfin en Angleterr e. l>c retour en 
Pranc c,. il se retira des aîfnircs et se ninria l e 1.03.1332 à Aix 
avec Harie Cécile PA3CALI S (1003-1 863) f ill e tlu t:é11 é ral Antoi u o 
PASCJ\L I S de l o. Se s t ri è re (17'..i5- 1 8J3). llo cc ttc union nnq1drc 11t 
deux j11111e lle11 : Hade (1 8}'1-1U61 ) et Louisê (ia'.)114 1903) qui 



épousèrent successivement un de leurs cousins issus de aermains 
Moitrc ~u11;ènc P81mAUIJ, notaire Z1 Hn1·seille, d 1 où 11e111lireuse pos­
térité; et un uniqne c;o.rçon qui ne commt pra:biquementl'S'on· père, 
~~ Laurent CAilrn (1 ~37-1920) •. Cc dernier était le père ùe 
ma liellc-mère, Madame SArn'l' U.3HY pg},L!SSI!m (1887-1960). 

l~n 1800, Nadamc J,aurent CAEŒ (née de 1 1 ESPIJ.!E (lu PLAtl'l'Y) $­
acheta, si:ins doute ;;wec des fonds récupérés nu retour de L' émi-

r~:~~~n~ G:~m~~=~tc S~a~·ii~~~e u~ ~~m:;~~s p~~rm!~t s~~um:o;!e m~~i~OO 
Nn{lame Louis Lnurcnt. CAIHB (belle - fille de la pr6cédente) acheta 
pour la somme de 11].000 francs un do1:mine de iOO hectares sis 
sur ln conuuunc de Mal lemort (1}) connu sous le nom de Boulin du 
Vernègues (c'est nctuellement une hostellerie réputée si~ la -çoutc 
nationale n° 7 entre Lamlie~c et Sé1:as) , vt111lo.r«1~UJ/P-> fi.rkfj-'-'i'.aW" -

Voilh l'histoire ahréaé cle cette famille , mais maintenant 
je cherche ' à savoir conunent Jlad;;vue Jh.•011çois JULJ,!~ était devenue 
proprHtaire 11e ln li ouve e t quelle en était sa superficie en 1E57 . 
grlaleincnt le prix de sa vc:nte par A<lri1phe CAHŒ à votre Grand-père 
ou arrière 'gr~rnl-pln·c. Je me demande si elle ne faisait pas partie 
du .d:J •lainc CAlll~ de .ln Seyne qui, en 1793, comportait 121.21!1 cnn-
11cs (carrées sans ·èoute, à 11 H2 ln canne) de bois et 69":"3rs~s 
~ culture!' d 1 n1:bres fruitiers, soi ·t .en tQut 190.'J'.i9 cannes ou 
grosso mo<lo 76 hectares 1l<;11rt le fort Napoléon (ex-fort Caire) 

~'construit ··sur le J ruines de la Redoute l.Julgravc. 
' Le 15 aoO.t tlcrnier, je suis. allé avec ma femme à la Seyne où 

nous avons Vu. un lo tissement appelé la Il.ouve . t::st-cc une ancienne 
parti.e .Ile cc domaine ? 

Je joins J1 la présc1~tc copie du testament olographe 1\c J.ladrune 
tUI,I,:~ et photocopie de la let tre cle Laurent CAIIrn au Chevalier 
t::LJ,IOT •. Cc' <l!"'nicr, Oil her t !~LLIO'f 1 né .le 2.3. 011 .1751 1 était, avant 
ln JléVolution, amhassadcu'r à Copcnhaaue . :n arriva à 'foulon le 1~ 

· novemb1•c 1793 colllme ministre plénipotentiaire chnrr;é tle l'adminis­
tration civile dans les provinces tlu Midi de la 1"rance . Il des­
cendit à. terre le 19 pour recevoir les autorités militaires et 
eivi1cs. Il fut par la suite v-ic<c-roi de Corse en 1791', puis nm­
bnss:.:nleur à Vienne et c;owvcrneur r;é(térnl des Indes. Pair d 1 Angle-

' .~~~1:e e~llf~i~1~~t:;,;~' ~\e\r!!!,~~nC~c!-:rd J.linto: il mourut le 21 juin 

ruari~~~r~~tn~~!~~e~v~i~è~:: ~:~a:~~t~:~~~ l'~~~~'l'~~ ::~;~~!e~' ~~~ la 
millia~·ct de piastres pour ncheter tlu blé . I.es néBociations tombè­
rent à 1 1 enu pl'.U'Ce· que les génois ne voulaient pas se mettre 11 dos 
l a ltépuù liquc !''rnnçrdsc , Forcé cle quitt1<~· Gè11e~ , Laurent CAIIU] 
vint se réfuaier à Livol!rnc où sa famille vint le rejoindre après 
son (lépar·t en co.tusbrophe en décembre 1793 (Prise de 'l'oulon par 
le aénfral DUfiOHllllfü et TJONAPAJl'rE). 

~k 'wvV /:. ù ./ Ch t.9.iu<:l ..:.... ,.... ·,)C cu.,,,.~,,.J- d 'tt.v,-t; .1. ÎJ' .fl~1' 
. Lo-"<1- t-Î- .i~· 1)1'<4'> r.:·~~d'- Â< /,;,~\ f"lur vff:v. 'fe, ... ,,,. r h'll"'U,.t'"( 

;;. ~1.-&1e.. rru,,.1.;,....._ M ta\. . RMlV'~ _ , . ,. , 
/Çf.( t/N.l<> /Uu.<Vt.UPI•~/- ,# tLL'°rtl<,g I r vru? f'r"- ../ IJ-q-"I~ I 
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Je • .aussiGnéo Claire Hon.arineCairoVvol!ille.aatiTe de Toulondcmeur<l.llt 
pendantl a 'bolleui>onli. •"•cam,acnediU lallouve pr h hSoyno (var) et 
pend,.nt l'hiver nu dit Toulon fill e do tcu Laur.nt Caire e t do D=• s on épouoc 
Victoi re do undrineDcl .. plno Dnplant.yCaire. 

Vouh.nt dhposu de 1'0S 'bien• , a~ûs 1:1on d6eèo "i fait Io préu nt t u t=ent 
olo;:ra!)h• , r~n!ernant mu de rnihu intentions, que j ' o.i entihoment écrit, 
datéotsi i:;nédenamal11,ain• iqu'il snit, 

J o ,-ceom:n.:nfo "on hie à JJi e u e t le 1uppli • de roc taire mhéricorde . 
J'institue pour :ies h4riti e rg J>on n~veu &dolphe Laurent Caire et ,.es don:< 

nHc u !Io.rie e t Louio• ~ain enfa.Dh do feu mon !r~u. 
Je l&i su "-'"on neveu ma ~ropriéU do lar.ouve, to rre o, mo.hon ot toutoo 

l~~~::~!:i-fiiîs l 'i>r ecnt e t tonte $ oms orén= - - ---
Le mobilier de la ~Ot\Ve appartiendra à non nevou, l'arae nhri• · oi le lin~o 

seront parta~O. par éKaloo parta, entre me s trois hériti•:s . 
J e H(lllo " mes d•u:r nièce• l'us .,::;e pe rsonnel du d e u:;: cho.mbr"" du ""cond 

éta::;e, ayant chaot1ne antich=bre et zituéu au fond du petit couloir q'1i .. t 
lt :;aucb o do l ' n c aliH, Cctto joniu nnce n'est que pour ellu e t pour leur s msris so.ns qu'elles pui ssent louer ni ctde r leurs droit., qui o • l tolndra O. 
huT dée h a u profit de mon neveu 012 à se• repro!nntant• . 

J e lèirue Io ma Hlloule bonodno r.fr~n ~er llinda à ll a r so ille, JJeu:t œill e 
f rancs àlacbnraede,.onno.-.u. 

J e lè:;ue à an filleule Clnriue Tudien ~la Seyne cinq cents !r&ncs 
pay&bles par meo d•u:r niêeu. 

Je e o.ou ot 11.nnullo tont autre t .. tanenh voulant quo eo clornier, fait 
double, s oit seul n é outé , 

T oulonle se , t avrilmllbilitoe ntoinquante s opt. 



A Son Excellence !fonsieur J,e Chevalier ELLIOT Hinistre Plc1lipotcntiaire 
De Sn inajesté Britannique & & & 

, 15i1 Corse 

J,aurent Caire ancien pro:iriétaire 1lu domaine ou fut La .Redoute ~:ul~rave·, 
prcnrl la liberté cl' exposer 1 1 et~ndUe. rk· ses 111a:he11rs, et la P.ei:te 1'ota~e 

~:;, 1!a~:a ir:e 
1 ~1~~=t~:! 1 ~~u~

1 

~6n~;~!~6rs!~a t6!~!i!~' j~i~~~t 
11n coup d'oeil sur le simple ajlerçu (le 111 Valeur des objets suivants. 
Il nvnit dans l'étendue de son Domnine Cent vingt un mille 
deux cent quarante une cannes de Terre complantées en Bois, 
ce 'l.'oisé est f11.it relativement à su nouvelle imposition. et 
l'article ne monterait pas à moins de Cent flix huit mille 
livres; au surplus iL_s 1 en ra.porte à 1 1 évnl11ation que totit 
expert pourrait fairo . Cy •...... , . , , , . , , , , , , ..............• 
Il nvait . . dc plus soixante nenf mille trois cent dix huit 
cannes de· ·rerre comrlnntécs en Vir,ne,. olivier, figuier, 
murier, oranger, cnpriers & ar breS fruitiers absolument 
rlevastlls, coupés ou arrachés; il avait aussi des Terres à la 
Gnrrie et aux Sablettes, Ce Damage joint à. ce1ui des !latiments 
et n ln destruction (les fontaibes, Conduites des eaux, (les 
ustcntil&:i de cnve, du moulin à huilje, des pressoirs, 
cles tonneaux, et Bestiaux, l'i. s 1 ellcve nu moins à. deux cent 

111).000 

vinat cinq mille livres. Cy ...................... ; •••• .• ,. . 225,000 
Le perte rl 1 une fabrique · de cordes pour les navires, établie) 
à Ln Seyne pour occuper les pauvres onvriers de tont nr:::e, /p~ 
des l!tarchanrlises en chanvre·, goudro ns, savon et des usten-
ciles qu'elle contennit se monte nu moins à cinquante sept 
mille livres •. Cy • ••• . .. , .. ... .... . •.. , •..• . , , .•••••••••• , . 
La perte cles rnarch11ndises que sa fctœ:i.e n' n pu enlev~ tl• 
Tou lon, en Blé, Vin, huile, Snvon, Soye, Siure, Cnf .é, et 
autres cliverS nrtrcles 7fu' i.l a'Vîit eilraae;aST"n, va- r.ilus de 
SQiXnntc mille livres., Cy , ••.• •... ... . , . . .... .•.••••.. , •••• 
Ln Perte Totale d11 mobilier de ln Cnm:>ngne vin3t six mille 
Livres. Gy •• . . . . . . . . . ....•• , , , • • . . . .... . ... .. .... .. •. 
Ln perte 'l'otale du 1~obilier ile la ville, La Garde J;obe de se 
~e lle mère, Celle de sa [emme, Peut s'évaluer ù Soixante Di~ 

~i 1 ;:/'t;::;~~r:~~~-i-~d~-;---~ili;~-:i1 ~;; ii · ~ · h · .. r~;,i~i; 
sero:it nbt\i!les, que ses maisons de cnmpnene en huit ou dix 
bntii~ents dont quatre surtout très consiù6rables, déjà dévastés 
se1·ont aussi cl'Hrtütes. Ces divers objets s'élèveront à tüc11x 
è.e Cent quatre vingt mille Livres. Cy , . •.••...... .. 
Il :fcrnt ajouter ses tlivers intér!lts sur (les navires, sur des 
é~lificcs !Jllblics, sur iles fermes, ses placements tels cenx sur 
le Cleq;;é, ses contrats, ses liillcts à ordre, nn Collll'lerce 
'lu'une lont;11e suite d 1 anaée de travail et de bonne conch1itc 
nvait rcnr!11 florissant, Il se 1Jorne !1 porter tant d'objets 
inaprécinbles à quntre cent mille J..ivres Gy .• . . . •• llOC.OüO 
J,cs rc1:i.bourse:~cnts qu'on lui n f.:iit accepter ile 
force en asnignnts lorsqu'ils perdaient jUS'llles 
h UO :·; 'l'nnclis qu'il ne se pcrmettnit pP.S d'en user 
•le m6ruc avec ses c1·é~nciei·s lui ont fait un ·tort etc 
Cent vig~t mille Livres. Gy , ... ...... , .... .. ... , • , 1'.!0,tOO 
Il nttP.ndait Re son mnlhcurcux frère qni selon toate 
ap;>nrcncc a été perdu r!1rns le Dé!lastre ~le To ulon prOs 
rie Troi s ce11t mille L:lvrer; , Cy ..... , , •. , , • , , ... , .• • 30ll.Oll0 

57 . 000 

60 . 000 

26,000 

70.0{J() 

lUO.Ol'O 

820.000 

-,-.=;-· 5-CÎ .-0-0U_L_i vres 



Ln Perte s 1tHùve à plus d 1nn 1uillion et 1\cmi, et ccr~ainement 
le11 articles De sont. pns exnzôrés . Après uue Révolution aussi 
dcsnstr 2nse son ancre d'o11pér11nco était sn CM.'lll t:;ne qui seule 
aurO.it pu not1rrir sa fa.aiille, Ht l'on sf.nit dans quel eta.t 
cattQ ·ca.ropa.Bne est rédul.tc, Il conservait ses bo is précieuse­
ment pour on faire iles coupes O. feu et ù. me 11 ure des besoins 
d'argent, 
Son Excellence connait de quelle ut ili té sos forCts ét8.ient 
aux anglai s , ninsi que tous le s arbres tle sn 'Terre 1 que s 1 il 
eut falu porter au Cnmp toutes les ustenciles et matér iaux qui 
se trouvaien t chez l ui, l es travaux enssQnt été plus lona;a et 
plus è.ispendieux. 
Dans son rlésnstre perdant tout jusques aux papiers de ln plus 
g:rnnde conséquence, on ne lui a snuvé qu'un regi stre ou ses 
crénncicrs sont insr,ri ts pour environ quatre vingt mille Livres 
(larce qn'il s 1 ost fait ln 11élicntes11e de le!'! pnyer en assii;nats. 
Il a au or ils de lui Ha11t1rao De L ' gspine mère 1\e sa femrte qui est 
très eg~c et très infirnie, et qui n 1 a rien nu monde pas 1110ac 
ses dia.raants, Sn feame, Trois tilles en nf;e d'etrc établ ies, 
et un fil s de ni.x ans qu'il faut 6lever; quant à lui sexa.c6naire 
ne se sentnnt plus en etnt de travailler, i l n'n tl 1 esnoir .,q,ur 

:~~i::l~~:~;l~ii~·~~ ~~uÎn dju:~i~!m~: ~!î!~~ef~:n~~-~Î~e 
si!Fnnetrera es promesses _(\ ' intle1?1n ité què l!ê'-fili -f lt~, ~e=t-qüell e · 
re?"l"'t.fI:n- aiià'i.f'nmc Cilir.e, - aPrès qu'il f Ùt '{îiiti muni è!.e ! '1l.Grébent 
dê - S<»l-----s;(cel l ence pour aller (0.Ve1:- s-on C"olle;ue ~fr Pernety, 
éan l e!:!ent roalbeureux) faire un empr11n t en l~alie , Ces pror.iesses 
le soutiem1ent; il en at end 0:-vec confiance leS' effets dont. il 
conser...-ern la pl\ls vive reconnaissance · 

Livourne Le 28 Mars 179q 
Laurent COlir11 
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